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I DESCRIPTION DE L’ACTION  
 

L’équipe d’enseignantes concernées (7 membres), se propose d’employer la stratégie du défi-lecture 

et plus particulièrement le registre du questionnement en vue de favoriser les prises de parole, de 

déclencher l’argumentation, de provoquer l’explication, en interaction avec la compréhension des 

écrits, dans une situation réelle de communication. 

 

II RAPPEL DU CONTEXTE 
 

L’école Hector Berlioz est située en ZEP. Près de la moitié de l’effectif est d’origine maghrébine, et 

ne pratique pas la langue française hors du milieu scolaire. L’axe principal du contrat de réussite de la 

ZEP est le développement de la langue française. 

L’école comprend 12 classes “ ordinaires ” et une classe d’adaptation ouverte (cycle II). Il est difficile 

de mettre en place des projets pluriannuels, compte tenu du manque de stabilité de l’équipe 

pédagogique : 9 nouvelles enseignantes ont été nommées à la rentrée 2000 – 2001. Cette année, les 

défis se dérouleront principalement au cycle II (3 CP, 2 CE1 et 1 CE2), et non plus au cycle III 

comme l’année précédente. 

Nous nous contenterons donc de mener une réflexion sur le développement de la langue orale et plus 

de la langue écrite (modification du titre de l’action). 

III OBJECTIFS DE L’ACTION 
 

1.Objectifs initiaux  
 

Au vu des constats, (difficultés inhérentes à l’ensemble des élèves de la ZEP) améliorer 

l’expression orale en utilisant comme support un projet motivant : le défi-lecture. 

 
 

2.Evolution des objectifs  
 

- Compte tenu d’un changement important de l’équipe pédagogique, nous n’avons pas pu 

prolonger l’expérience de la première année du projet concernant les élèves du cycle III ; 

l’action menée l’année en cours, concerne surtout les élèves du cycle II, sur lesquels portera la 

réflexion. 

- Quelques réunions de coordination entre l’équipe enseignante et la conseillère pédagogique, 

ont permis de cadrer le projet. 
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IV DEMARCHES CHOISIES 

 

1.Durée  
 

Il était prévu initialement de mener une expérience avec la même équipe, deux années 

consécutives. Or, celle-ci ayant changé, la durée effective se limite à l’année en cours. 

 

2.Chronologie du déroulement de l’action  
 

- Période 2 :  

• Réflexion de l’équipe enseignante ; apports théoriques sur la stratégie du défi lecture ;  

• Elaboration de la liste des livres à utiliser. 

- Période 3 – 4 - 5 :  

• Mise en œuvre du défi-lecture dans les classes 

- Période 5 :  

• Formalisation et bilan. 

 

3.Stratégies pédagogiques 
 

a- Qu’est-ce qu’un défi-lecture ? 
 

Le défi-lecture est une action d’incitation à la lecture par le biais du jeu dans le cadre 

d’appariements de classes. 

Les élèves de deux classes partenaires lisent la même série de livres variés. 

Puis les deux classes se défient par le biais de questions posées à partir des livres lus. Les 

questionnaires sont conçus par les élèves et envoyés à la classe partenaire qui doit y répondre. 

Ainsi, le défi-lecture est une incitation à la lecture et à l’écriture dans une réelle situation de 

communication particulièrement motiv Tw 
-68.16 -20.o0.9081Tw (communhs�.16 -20. 3 ) Tj0.1nc 0.In s une575  Tw (590Tj
0 -20finaon peut situaparr -27.36  8  TD 0.032  Tc -0.2937  Tw (L2ture est  Tj
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0 0  TD 20  Tc -0.12  Tw ( ) Tj
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- la prise de parole 

- l’élaboration de phrases syntaxiquement correctes et progressivement enrichies 

- la construction de questions claires, précises et diversifiées. 

 
c- Défi-lecture : un détour pour faire parler les élèves 
 

Dans l’ensemble de ce dispositif, les activités favorisant l’expression et la communication 

orales prennent une place importante, voire primordiale surtout en ZEP. 

 
- Activités autour du livre lu 

 
Objectif général : s’exprimer de manière compréhensible 

 
• Les livres lus en classe, entrent dans le cadre de l’apprentissage quotidien de la 

lecture. La compréhension du texte est vérifiée par un questionnement oral, animé 

par l’enseignante.  

• L’enseignante donne l’occasion aux élèves de découvrir et de lire des albums 

pendant la classe d’une part, et dans le cadre familial d’autre part grâce à un 

système de prêt. Cette lecture doit être avant tout source de plaisir. 

L’élève qui le souhaite, peut présenter son livre à ses pairs de différentes façons :  

il raconte l’histoire ; 

il la résume ; 

il en présente le héros ; 

il lit un extrait pour donner envie aux autres de le lire à leur tour ; 

il décrit oralement la première de couverture ou une autre illustration pour faire 

découvrir le livre. 

 

• Un album qui s’y prête est mis en scène par les élèves, ou enregistré sur cassette 

audio pour être présenté à d’autres classes, ce qui suppose un effort particulier quant 

à l’élocution, la clarté, l’intonation et le débit du texte dit. 

 
- Séances d’élaboration des questions 

 
Objectifs généraux :  

Formuler , affiner et diversifier les questions 

Argumenter, expliquer et justifier un choix 

Prendre la parole dans un débat. 

 
L’élaboration des questions suit plusieurs étapes : 
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Pour ce qui concerne les élèves de troisième année de cycle 2 et la première année de cycle 3, 

ils ont procédé de la manière suivante : 

 
• Les élèves proposent par écrit des questions (et leurs réponses) relatives aux livres 

qu’ils ont lus. Elles sont collectées dans une “ boîte à questions ” ou un cahier de 

questions, sur une durée d’environ deux semaines. 

 

• Les questions sont proposées à l’ensemble de la classe pour d’abord être classées en 

fonction du livre auquel elles se rapportent, puis elles sont triées en fonction de leur 

pertinence collectivement ou par petits groupes, sur une durée de deux séquences. 

La sélection amène à choisir 4 questions par livre. 

 

Cette activité favorise le débat entre les élèves qui sont obligés d’expliquer, 

d’argumenter et de justifier leur choix. 

 
• L’enseignante amène les élèves à diversifier les questions, pour qu’elles satisfassent 

aux conditions suivantes : 

Les questions doivent dégager du plaisir : “ si celles-ci sont répétitives, lassantes ou 

nécessitent un effort de relecture draconien, l’élève qui a la charge d’y répondre 

éprouvera de l’ennui et délaissera, si ce ne sont les lectures, au moins le travail 

exigé pour répondre aux questions. ” (le Défi-lecture   C. MERON et J-J. MAGA, 

1998, éditions Chronique Sociale) 

Les questions doivent susciter la réflexion.  

• Une batterie d’exercices a ensuite été proposée aux élèves, qui ont choisi ceux 

qu’ils jugeaient les plus intéressants. Les exercices ayant déjà été rencontrés lors 

des activités de lecture compréhension. Ainsi 4 autres exercices ont été choisis pour 

chaque livre. 

Pour ce qui concerne les élèves de deuxième année de cycle 2, ils ont procédé de la manière 

suivante : 

• Les enfants n’étant pas encore complètement lecteurs au moment où a été 

commencée l’études des livres (février 2001), ceux-ci ont fait l’objet d’une étude 

approfondie. Le travail a débuté par le livre ayant le plus de conditions facilitantes, 

ici il s’agissait de structures répétitives. A partir de cette structure, les enfants ont pu 

s’approprier d’autant mieux le livre en procédant à des lectures dialoguées et à des 

mises en scènes. 
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• L’enseignante a ensuite procédé à un travail sur le questionnement. Pour cela trois 

critères ont été sélectionnés : la justification, la pertinence des questions et des 

réponses, et la formulation correcte d’une question.  

 

• L’élaboration des questions a été traitée par types d’exercices. les enfants ont soit 

travaillé collectivement à l’oral, soit par écrit individuellement ou par groupes. Ce 

qui constitue quatre séquences. A partir de là un tri parmi les questions a été opéré, 

en choisissant 5 questions par exercice, soit 20 questions au total par livre. 

 

 
- Typologie des questions : 

 
Après avoir étudié chaque livre et vu ce qu’était une question, les enseignantes ont donc pu 

mettre en route l’établissement des questionnaires relatifs à chaque livre. Pour cela il a été 

retenu pour les CE : 

- Questions-jeux (charade, devinette, mots mêlés, phrase en désordre…) qui induisent un 

travail sur l’élaboration de consignes explicites décrivant ce que l’on attend du 

destinataire.  

- Questions portant sur les livres. 

Pour les CP : 

- 5 types d’exercices (vrai ou faux, questions ouvertes auxquelles on répond par une 

phrase, questions à choix multiples, devinettes). 

 
 

4. Stratégies organisationnelles 
 

- Période 2 :  

• réflexion de l’équipe enseignante ; apports théoriques sur la stratégie du défi lecture ;  

• élaboration de la liste des livres à utiliser. 

 

- Période 3 :  

• préparation à la typologie des questions dans le cadre habituel des apprentissages en lecture ;  

• présentation des livres. 
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- Périodes 4 et 5 :  

• découverte et lecture des livres en classe et à la maison ; ¼ d’heure à 20 mn sont 

consacrés quotidiennement à la présentation d’un livre par le maître ou par un élève, qui 

doit susciter l’envie à d’autres de le lire. 

• élaboration des questions oralement puis par écrit ; deux fois par semaine, chaque 

enseignante dans sa classe ménagera un temps suffisamment long pour élaborer avec les 

élèves des questions relatives à chaque livre lu. 

• défi de classe à classe ; 

• rencontre finale. 

 

5. Mise en œuvre humaine et matérielle 
 

Les 6 enseignantes concernées travaillent chacune avec ses élèves, font appel si nécessaire aux 

aides-éducatrices, et se réunissent régulièrement avec la directrice de l’école pour une mise au 

point, ponctuellement en fonction des besoins avec la conseillère pédagogique. 

Chaque classe appariée dispose en moyenne d’une valise de 5 exemplaires de 5 livres différents. 
 

6. Effectifs concernés 

 

CP : 3 x 17   CE1 : 2 x 23  CE2 : 25  Total : 123 élèves 

 
 

7. Apports utiles au développement de l’action 
 

Etant donné le peu d’expérience de l’équipe engagée dans cette action, de nombreux moments de 

concertation ont été nécessaires pour la mise en œuvre du projet et sa mise en application. 

 
 

V REGARDS SUR L’ACTION 

 

1. Mémoire de l’action 

 

Quelques séquences ont été filmées dans le but d’en faire un support d’évaluation. 

L’écrit final servira de mémoire à cette action. 
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2. Conditions facilitantes 

 

Les classes candidates sont presque toutes issues du même cycle, ce qui signifie la possibilité 

d’une harmonisation des pratiques face à un public relativement homogène. 

Une forte motivation des enseignantes fédérée par le plaisir et les progrès des élèves ainsi 

qu’une mutualisation des tâches a encouragé l’équipe dans sa démarche. 

 

3. Obstacles rencontrés 

 

Le principal obstacle est le manque de stabilité de l’équipe enseignante. 

Les enseignants n’ont pas bénéficié d’une formation spécifique pour la formalisation de 

l’action, ce qui a rendu cette tâche particulièrement pénible. 

 

4. Aspects innovants de l’action 

 

Mettre en place un défi-lecture au sein d’une école ne peut être considéré comme une action 

innovante. 

Par contre, mettre l’accent sur le rôle de l’expression orale dans ce cadre est un aspect innovant, 

ainsi que la concrétisation d’un projet au niveau de l’ensemble d’un même cycle. 

 

5. Perception de l’action 

 

L’action a été perçue comme très positive par l’équipe enseignante concernée (motivation, 

engagement et résultats des élèves…), mais en même temps très contraignante (tâches 

administratives lourdes). 

 

VI EVALUATION DE L’ACTION 

 
Le défi-lecture englobe le “ lire – écrire – parler ” ; il est par conséquent difficile d’orienter 

totalement l’évaluation vers l’un des trois aspects. Il y a constante interférence entre eux. 

Néanmoins, au fil des séquences, les élèves ont acquis une certaine aisance par rapport à 

l’élaboration des questions, tant au niveau syntaxique, qu’au niveau du vocabulaire utilisé et de la 

diversification des propos. 
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Du point de vue pédagogique : 

Les élèves réussissent à s’exprimer oralement à propos d’un livre ; ils réinvestissent partiellement le 

vocabulaire ainsi que les tournures de phrases… On constate régulièrement un transfert de ces 

connaissances dans d’autres domaines disciplinaires. 

Les enfants grâce au défi-lecture se sont appropriés l’objet livre et maîtrisent les notions d’auteur, 

d’illustrateur, de maisons d’éditions, de 4e de couverture…  

Un tel projet au milieu du CP a permis aux enfants dans un contexte ludique, d’acquérir une batterie 

de nouveaux mots et surtout de s’imprégner de sons non abordés alors. 

La lecture déchiffrage s’est transformée en lecture plaisir et en lecture sens. 

Grâce au jeu qui a clos le défi-lecture, les enfants se sont initiés à la lecture sélective, afin de 

répondre au mieux aux questions. 

Du point de vue éducatif : 

La prise de parole en grand groupe, devant les autres, semble plus aisée quel que soit le domaine 

disciplinaire. 

Le contenu de certains livres contribue au développement des connaissances culturelles, elles aussi 

réinvesties dans d’autres champs disciplinaires (découverte du monde, poésie…). 

 

Il n’a pas été élaboré de grille d’observation et d’analyse compte tenu des contraintes déjà citées. 

Seules ces observations permettent de confirmer l’intérêt de ce type de projet. 

Néanmoins à l’issue du défi-lecture quelques remarques ont été retenues : 

 

- Pour les CP l’étude de 4 livres au lieu de 5 semble être plus judicieuse pour le temps imparti. 

- Pour les CE, le livre “ Le passager clandestin ” s’est avéré trop difficile à lire. 

 

VII PERSPECTIVES 

 

Poursuite de l’action 
 

Cette action considérée comme positive s’inscrit dans une perspective élargie. Le développement de 

l’expression orale constituera fort probablement un des axes prioritaires du projet d’école 2001 – 

2004. Le défi-lecture sera l’une des actions à mener, et pourra s’étendre à davantage de classes voire 

à l’ensemble de l’école. L’expérience menée timidement cette année sera la base d’une réflexion qui 

permettra de faire évoluer les pratiques dans ce domaine. 
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VIII TRANSFERT/ DIFFUSION 

 

La diffusion du document bilan n’est pas envisagée à grande échelle. Un exemplaire servira de 

point d’appui au sein de l’école pour les projets à venir, un autre sera mis à la disposition des 

enseignants de la circonscription (bibliothèque pédagogique). 

 
Etant donnée la lourdeur des tâches et la difficulté à formaliser, l’équipe n’envisage pas le transfert 

vers d’autres instances. Elle privilégie le travail au sein de l’école. 

 
 

IX DOCUMENTS  
 

1. Utilisés au cours de l’action 
 

Bibliographie : 
 
 

Le défi lecture   C. MERON   1998 Chronique Sociale 
et J.-J. MAGA 
 

Livres et apprentissages à l’école  Observatoire National  1999 Hachette 
de la Lecture 
 
 

2. Créés au cours de l’action 
 

Questionnaires et jeu final pouvant servir de banque de données pour les actions futures. (voir 
annexes) 

 

 

 

 

ZOOM 

I    PRESENTATION DE LA SEQUENCE CHOISIE 
 
1. Présentation rapide de l'action 
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Notre action consiste à employer la stratégie du défi-lecture et plus particulièrement le registre 

du questionnement en vue de favoriser les prises de parole, de déclencher l’argumentation, de 

provoquer l’explication, en interaction avec la compréhension des écrits, dans une situation réelle de 

communication. 

 
Des séquences d’expression orale sont mises en place, lors desquelles l’enseignant va déclencher et 

favoriser : 

- la prise de parole 

- l’élaboration de phrases syntaxiquement correctes et progressivement enrichies 

- la construction de questions claires, précises et diversifiées. 

 
 
2. Présentation de la séquence choisie 
 
Plan du projet du défi lecture : 

• préparation à la typologie des questions dans le cadre habituel des apprentissages en lecture 

• présentation des livres (5 livres différents pour les CP, idem pour les CE). 

• découverte et lecture des livres en classe.  

• élaboration des questions oralement puis par écrit. 

• défi de classe à classe (échange entre les CP de questionnaires inventés par les enfants, idem pour 

les CE). 

• rencontre finale (jeu de l'oie). 

 

Le "Zoom" développera plus particulièrement une séquence de pratique orale de la langue au 

cours de laquelle des élèves de CP devront produire des questions (et leurs réponses) qui seront posées 

à des camarades de la classe dans un premier temps, puis ultérieurement à la classe appariée pour le 

défi-lecture. 

(voir fiche de préparation annexe 1).  

 

II   ANALYSE DE LA SEQUENCE 
 

Cette séquence, filmée au camescope par la conseillère pédagogique, s'est déroulée le 29 mars 

2001 dans le CP de Melle SIDO de l'école Hector BERLIOZ de Behren lès Forbach, en ZEP. 
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Elle montre les difficultés rencontrées par les enfants à poser des questions correctes. 

Les élèves posent fréquemment des questions en donnant la réponse en même temps dans leur 

formulation. Certains lèvent la main avant d'avoir cherché une question. Les adverbes interrogatifs sont 

parfois faux. 

 

Quand la maîtresse demande : "qui peut l'aider ?", les volontaires sont nombreux. 

On peut constater que les enfants acceptent de se corriger ou que les autres les corrigent. 

Bien sûr parfois certains sont pressés de poser leur question et n'essaient pas de corriger celles des 

autres. 

 

Il arrive que pour répondre à une question des enfants racontent une histoire. Le problème de 

faire des réponses courtes est alors soulevé. Il faut savoir cibler sa réponse. 

 

Certains enfants jouent avec leur règle ou autre objet mais ne sont pas pour autant inattentifs. 

Vincent au fond de la classe le prouve sur la cassette.  

 

Les enfants sont motivés. Les raisons peuvent être diverses : pour le plaisir d'être filmé, écouté 

par la classe ou celui de choisir le camarade qui répondra à sa question. 

Sur la cassette par exemple, Brenda demande si elle peut interroger quelqu'un et prend son temps pour 

choisir.  

 

L'intérêt du groupe classe dans cette séquence est que chacun bénéficie des erreurs de 

formulation avec leur rectification. Cependant on ne peut interroger toujours les mêmes, alors on peut 

remarquer que des enfants constamment volontaires s'agitent au bout d'un moment quand ils ne sont 

pas interrogés ou font une moue de mécontentement ou d'impatience. Ils peuvent même se lasser de 

lever la main. 

 

Tous les enfants ont participé, même les plus timides ont parlé au moins une fois. 

Des comportements sont très intéressants. Grâce à la cassette, on peut clairement voir que Abdelhadi, 

par exemple, (un enfant peu sûr de lui, rarement volontaire et faible) a été motivé par l'entrain de ses 

camarades et voulait également poser des questions. Il s'est même levé afin d' être interrogé 0  TDQTti246.24 -0.64  T 0.v� fo1  cvent m�n�c -0.6  Tw ( ) T825 
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Brenda : "Comment le livre s'appelle de Bon appétit! Monsieur Lapin ?" 

La maîtresse : "Est-ce-que sa question est correcte ?" 

La classe : "Non". 

La maîtresse interroge Leïla qui lève le doigt en disant : "Non. Leïla explique pourquoi ça ne va pas." 

Leïla : "Parce qu'elle a posé une question et elle a dit la réponse." 

La maîtresse qui regarde Brenda : " Voilà, tu as donné la réponse en même temps." 

Leïla : "Il fallait dire c'est quoi le livre…, je ne me rappelle plus." 

Nawel : "Quel est le titre de Bon appétit ! Monsieur Lapin." 

La maîtresse : "Alors est - ce - que ça va maintenant ?" 

La classe : "Non". 

La maîtresse : "Non, tu as aussi donné la réponse". 

Plusieurs autres propositions d'enfants seront faites : 

- Comment s'appelle le livre du loup ? 

- Comment s'appelle le cahier de Claude Boujon ? 

Et enfin : 

- Comment s'appelle le livre de Claude Boujon ? 

 

III  CONCLUSION 

 

Cette séquence a permis, après l'étude des principaux adverbes interrogatifs (annexe 2), le 

passage à la production d'écrits lors de la séquence suivante (voir la fiche de préparation en annexe 3).  

 

Avant la mise en place du projet du défi lecture, les enfants avaient énormément de difficultés à 

inventer et à poser des questions. Ils utilisaient excessivement des "est - ce - que", "c'est quoi qui", et 

des phrases sans mot interrogatif ou inversion sujet - verbe. 

 

A présent les enfants maîtrisent quelques adverbes interrogatifs et ont recours parfois à des 

inversions sujet - verbe. Ils peuvent bien souvent se corriger ou expliquer pourquoi leur question n'est 

pas correcte. 

 

 Le projet du défi lecture a permis au cours des séquences de motiver les enfants à participer 

activement. On peut noter de gros efforts de recherche, de correction et d'amélioration dans la 

formulation des questions de la part des enfants. Des progrès réels ont été constatés au fil des séquences 

au niveau de l'expression orale et surtout au niveau de la formulation de questions et de réponses.  


